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LEXTRAIT d'une Leetre de CONSTAN- 
TINOPLE du 12. ovembre. 

dd AMBASSADEUR de Fran- 
ce , Maréchal Brune, eft 
toujours en cete Reéfiden- 
ce, fans pourtant avoir toute 
à-fait obtenu encore ce qu'il 
avoit défiré. S'étant laifTé 
: détourner une fois du pro- 
Vet de quitter cette Reéfidence', d'sbord par 
intervention d'un Miniftre d'une Puiffance 
Wie, enfuite par une preuve de conde- 
Wendance de Ia part de la Forte, te Moré- 
Chal Beeie ne paroft plus devoir précipiter 
On départ , mais au conttairg vouioir 
ia befoin attendre même du tems, en 
Quelque forte, l'entier accompliffement de 
"Ss demandee, 
de PAinbafladeur Frangois que comme d'un 

Fein, dont Vexécutien reftera faspenduë 
U moins iusgu'sprês Illyver , par égard 
Pour les voeus manifetlès à ce fujet par la 
Poree , & vu les irconvéniens d'une Saifon 
Peu propre aux voyages. Dansce moment 
es Négociations entre l'Ambaffade de Fran- 
ce & le Miniftere Ottoman fe trouvent in- 
terrompuës, on font plurôt dans une flagns- 
tion , d'où probablementeltes ne fortiront pas 
avant qu'il nefoîtarrivé de Parés de nouvel- 
les Inftru&ions eu Maréchal Brune, Dans l'in- 


tervalle , cet Ambsfladeur a célébré ici avec. 


Brande pompe la Féte du Couronnement de 
fon Souverain dans la jon:née du 9. de ce 
Mois ou 18. Brumaire (journée choifie pri- 
Mitivement pour étre marquêe auf? par le 
Sacre de FEmpereur des Frangois.) On a 
Chanté & cetr> occafion un Te- Deum folem- 
hel dans lEglife Catholique de St. Louis, 
Qui eft fous ìa protettion particultière de 
VAmbaffade Frangoifz. Il y 2 eu enfuite au 
Patais de France un Diner fplendide &c 
Vrande Aflembide. Les Bâtimens Franpoís, 
Wouillés dans te Port , ont tiré, pendant 
Ces Cérémontes, trois Salves de toute leur 
Artilterie. * 

‚ Illa été réfolu zu Divan de chercher à 
donner à "Empire Turc lappuid'une Armée 
de terre & d'un Corpede Merine plus rógles 

pus permanens qu3 la Pate D'eau avuit 


‘exercés comme les 


On re perle plus du départ, 


jusqu'à-préfent, En conféquence, le Grand- 
Seigneur vient de mettre à la dispofition du 
Département de la Marine une Somme de 
15. mille Bourfess elle fera principalement 
employée à la conftruction de vaftes Cafers 
nes pour ro. mille Matelôts & Marins, 
dans une pofition contiguë au grand Arfe= 
nal, & devra, en mêmetems, fervir aux dé- 
penfes de plufieurs réformes à introduire 
dans la Marine, Une partie des Forces da 
terre doit recevoir aufli une nouvelle orgs= 
nifation, de manière qu'il y ait conftammene 
far pié une Armée de 40, mille Hommes, 
Troupes des autres 


Puiffances Européennes. * 


De FRANCFORT, le 19. Décembre. 

M. Adrien Lézai, nommé Miniftre - Plé. 
nipotentiaire de France près la Cour Eleéto= 
rate de Saltabourg , vient de traverfer Ia 
Souabes , pour fe rendre à fon Pofte, 


SUITE duPROJET DECONVENTION 
furl’ Octroi de Navigation du Rihia., &es 
„Ar rr. LXV. Le Traitement da Dire&eur- 
Genéral fera de 8ooo. Francs par an. Il aura 
en outre une remife d’un quart pour-cent du 
produit net de l’O@roi, déduêtion faite des 
fraix & non-valeurs. 1 lui fera alloué auf 
une Somme de Goo: Francs par an, pour Lo- 
gement, Commis & fraix de Bureau. Il ju- 
tifiera de fes ports de Lettres, & en fera 
rembourfé. 

LXVI. Les Infpetteurs jouïront chacun 
d'un Traitement fixe de 3000. Francs, & en 
outre d'une remife d'un pour mille fur le pro- 
duit net de l’Oâroi. 1 leur fera alloué exe 
traordinairement to. Francs par jour , quand 
ils feront en tournéé. Ils auront 6oo. Francs 
pour fraix de Bureau, 

LXVII. Les Receveurs del’ Oâ&roi à Mayen- 
ee & à Cologne auront chacun un Traitement 
annuel de 3ooo. Francs; ils auront en outre 
1000. Francs pour fraix de Bureau. Les Res 
ceveurs à Mfanheim , Thal „ Andernach, Dus- 
feldorf , Wefel & Griethaufen auront chacun 
un Traicement annuel de 2000. Fr. ; ils au- 


‚ ront en outre 800. Fr. pour fraix de Bureau. 


Les Receveurs à Neubourg , Welmich  Linte 
&% Homberg auront chacun un Traitement an- 
nuel de 1500. Fr. , & en outre 6oo. Fr. pour 
fFraix de Bureau. Tous les Receveurs aurnnt 
Ca eers un begeef Pour ver X leur Bae 


reau, dont le loyerfcra réglé par ls Dire âteur- 
Général, & acyuiud tur ter bordes de 1 Octtur. 

LXVIEI. Les Contoóteurs des Bureaux de 
Mayence & de Cologne aurvutchavan ua Trai- 
tementannuel de 2500. Francs, Les Cuutroleurs 
à Manbeim, Thal, dudernach, Duffeldoif, 
Wefel & Grieuhaufen recuvreut chacun un 
Traitement annael de 1800. Franus. Lis Cun- 
trôleurs de MNeubvurg , Welmrich, Lintz & 
Homberg recevront chacun un Traitement de 
1200. Francs. 

LXIX. Les Vifteurs à Mayence & à Colo- 
gne recevront chacun un Trairement annucl 
de 1600. Francs. Les Vificeurs a Mwnbeim, 
Thal, Andernach , Dufleldorf , Wefel & Grict- 
haufen rucevront chacun un Fraicemient an- 
nuet de 1200. Fraucs. Les Vifiteurs de MNeu- 
bourg , Welmich, Lautz & Mlomberg recevront 
chacua un Traicment annuel de 800, Francs, 

LXX. Les Commis aux Ecritures auront, 
fravuir, ceux de Mayence & de Cologne, un 
Traitement annuel de 15co. Francs; ceux de 
Manbeim 0 Thal, Anuernach , Duffeldorf, 
Wefel & Grictbaufen, un Traitement apnuel 
de rroo. Francs 5 ceux de Neubourg, WWel- 
mich, Lintz & Homberg , un Traitement an- 
nuel de 800. Francs. 

LXXI. Les Canotiers auront un Salaire fixe 
de 662. Fr. (325. Fl.) dans les Bureaux de 
Mayence , Manbeim, Cologne, Dufeldorf & 
Wejtl, & de 532. Fr. (250. Fl.) dans les au- 
tres Bureaux. 

LXXII. IH fcraprélevé dans chaque Bureau 
quae pour-cent fur les recettes , dödudtion 
faite préalabicment des Salaires payés aux 
Employés. La Somme, provenant de ce pré- 
lèvement, fera divifée en vingt parts & di- 
ftribuée dela manière fuivante ; huits parts au 
Receveur, trois parts au Con::ôleur , quatre 
pats a chacun des deux Viutzurs, une part 
au Commis aux Ecritures. 

LXXII. U fera fait une retenuë de quatre 
pour-cent fur les Fraitemens & fur les remi- 
fes alloués au Directeur - Général, aux Rece- 
veurs, Infpeteurs, Contrölcurs, Viftteurs, 
Commis & Canotiers de la Régie del’"O@roi, 
pour former un Fonds deftine à l'acquit des 
Penfions de ceux qui fcront dans le cas d'ob- 
tenir leur rerraite, & aux fecours haccorder à 
leurs Veuves & Enfans. 

LXXIV. Le montant des vacances d'Em- 
plois, qui n'excéderont pas 15. jours, fera 
ajouté à la retenuë ci-deffus, pour augmen- 
ter le Fonds des Retrzites & Penftons. 

LXXV. Le droit de retrzire fera acquis par 
trente ans de fervice dens Fostsni, 

LXXVL Pour déterminer te montant des Pen- 
fions des retraites duës à ch que tudividu, il 
fera fait une aonée comanns du Fraitement, 
dont ilaura jouï rendeur kee trois dernières de 
son aäivirg. LaPenfior fers de meisidde ee vree 
duir pear trenev aande de (avice. & d'un 
vingtiëme «ie Pantre mond pont chaque an- 
née au-dedue de rrsete ons, (ans que, dans 
gucun car, le marian der Retreltee prutt 


„d'un Rectveur, d'un Contröleur & d'un 


s'élever au-delt des deux tiers du Taif 
ment MOYEn, Calculé fur les trois derd 
annéen d'acttvare, 

LXXVIL Dans le cas de retraite flip , 
avant tente ans pour caute drutirmites an 
Pentioa a accoruer Tera determinee aff 
d'un tixièine du Traitement pour dix a0® 
fervices, & en ouwe d'un fvrxaatieme re 
chaque anace excédant le nombre de die 

LXXVIIL M pourra c:re pris fur le Pi 
duit annuel de Ìa retenuë uoe Somme de ie 
A 15. cents Fr. pour êrre aff. Ace adesteed 
annucis à accorder aux Veuves X aux Orpb? 
lins des Pères & des Mieres des EmpleYéS) 
gui feroient les plus dénués de moyens d'€ 4 
ttence. La poriion de'ce Fonds, qui ne ger 
pas dépenfce daos le cours de l'année s @ | 
tournera à la maffe générale des Rertraist” | 
Ces fecours feront ditkribués fur la propof 
tion du Diretteur- Général & la deliberati? 
du Conteil établi ci-après; ils cetfero®, 
lorsque tes Individus auront obtenu une am” 
lioration fuflifante dans leurs Facultés; ©&®! 
dans aucun cas, ils ne feront continués les 
Orphetius, qui auront atteint F'âge de co. afs 

LXXIX. Dans les premiers jours du Frl 4 
dor de chaque année, il s’altemblera à May 
ce un Confvil, compofé du Dirc deur - Gedf 
ral, qui le préfidera, de deux Inf: deur 
fiteur , pris à tour de role parmi les Employ& 
de ces difTrents grades dans les Burcaux à 
deux Rives. 

LXXX. Le Direteur- Geönéral préfentf 
au Confeil ro. le Compte annuel des rrcettf 
& deépenfes du Fonds de reteuuë , qui sert 
examiné & arrêté par Ile Confeil; 20. reet 
des Penfinns déjà ebtenues; 32. la feaarief 
da Fonds de retenuë & de celui d'économier 
s'il en exifte un; 40. Iétat des nouvelles d&° 
mandes de retraite pour les Employés ou € 
fecaurs pour les Veuves & Orphelins, & dé 
la Somme disponible pour les acquitter. Lé 
Confeil délibérera far ces nouvelles demad’ 
des ,qui ne feront admifes que dans la propof 
tion des fonds disponibles ce!les, fur les° 
quellesilne pourra Crre ftatué Faure de Fond:r 
fcront ajournées à l'année fuivante. 

LXXXI. Le Confeil délibérera ai chaqtê 
année far le made de placement A insert dé 
la portion du Fonds de retenut, qui excé” 
dera les befvins de Pannge. Ce nlacement 
fera fait en la meilleure forme, & de manièté 
Ace que le recouvrement fait affuré, & qu” 
puiTe être réalifé dans le cas où il deviendr? 
néceffaire d'en faire l'emploi pour vaver Îe$ 
Penfians de retraite. Le Dircâteur-Gönérâ 
rendra chigue année féparément aux deu? 
Gauvernemens le compte de la fitnetion dé 


- 


„Ja Cailfe des Retraites, (La Suite ci-apròs. 


EXTR AIT des Nouvelles de PARIS jus- 
qu'au 1. Nivòfe (oo, Décembre.”) 

…… La journée d'avant-hier , Jeudi 29 

Eömaire , fe diftingua de nouvezu, suf 


ig 
jee En 


ou® | 


elbileries, par pluGeurs préfentstlons & Au- 
‚Aiences fotemnelles. D'abord, le Prince 
he uis, en fa qualité de Connétable, & en 
Wifant les Fonctions de Grand- Amiral , pré- 
W@nce a V'Empcreur ua grand ooumbre d'Of- 

Riers- Géneraux & Supérieurs des Armées 
Aiterre & de mer, qui n'avoient pas enco- 
Fe préré fCerment entre les mains de P Èm- 
Dereur, & qui Îe firent tous à cette occa- 
lo ‚ Enfuite, M. de MZahlsbourg , Mini- 
“fs Plénipotentiaire de l'Ele&teur de Hefe, 
VAE ineroduit par te Grand- Mafrre des Cé- 
Pmories Impérial dans le Cabinet der" Em- 
‘ereur „qui lui avoit accordé one Audien- 
Ve particutière. 
Hes Cérémonies introduific, enfin, fucceflì- 
atement chez V'Empereur les Princes de 
Hefle- Darmftadt, de Heffe- Hombourg, de 
Dolms, de Löwenflein, & le Comte de Lö- 
Menflein- Wertheim, quì, l'un après Vau- 
He, furenc: admis à Audience de Sa Ma- 


defte, Quelques jours auparavant, le 26. 


Krimaire, le Prince Ele@oral Charles de 
Bade, fon Oncte le Prince Louis, Margrs- 
„Je de Bade, & le Baron de Knobelsdorf, 
Minittre- Pienipotentiaire du Roi de Prufe 
Pies la Sublime- Porte, & envoyé a Paris 
Par fon Souverain a l'occafion du Couron- 
Dement, fe trouvèrent avec VEmpereur à 
Qoe parsie de chaff, * 

“IL ne (ra pag ici hors de propos de 
Tapporter également l’Audience particulië- 
Ee, donnée par lV'Empereur aux Chefs de 
Ux des huit nouveaux Diocèfes du Pié- 
Mont te Dimanche dernier 25. Frimaire. Ce 
Jaur-!à farent introduites chez S2 Majefté 
M. de Villarer , Evéque d' Alexandrie , 
Commifsire Linpérial & Subdelégué du 
Saint-Siège pour l'organifation du Clergé 


des nouvelles Eglifes Piémoutoifes; M. de. 


Gatinara, Evêquc d'4fli; M. de Canave- 
‘FÊ, ancien Evâque de Biel, nommé à-pré- 
fent à VEvêché de Verceil; M. della Tor- 
re, ancien Archevégpe de Safari en Sar- 
daiene, aujourd'hui lEvêque d'Acqui; M. 
de Grimaldi, ancien Evêque de Z'igzerol, 
anpellé a VEvêché d'Zvrée; & M.de Saint- 
{tal , ancien Evèque d’ Albi , sppellé à 
VEvschs de Alondoví, Sa Mujelté s'emtro- 
tint en Zralien avec les Evêques Piémontois.”” 

>, Tous les Evéques de France, en re- 
tournant de Paris, où le Sicre de 'Empe- 
teur les avoit réunis, dens leurs Eglifes, 
Vont y préfider à un Service folemnel d’A- 
ions de grâces & de prières, que-Sa Mere 
jefté a ordonné de célébrer dans tout PEm- 


Pire \t'occafion du Sacre. S1 Majefté a adres- 


Le même Grand - Maître. 


f&, pour cet effer, dé$ le lendemain: de (on 
Couronnement, ca date du 12. Frimaire , 
à tous les Arch:veques & Eveqùes fran- 
pofs la Leute er-deiduur. As 


… Moxs., L'EVÉQVEs La Providence 
m'a offert de wouwelles Jurces Pour Supporter de 
poids de la Cquronne qu'elle a plucte Jur ma 
1éte , dans la farisfuälion que mon Pcúplea té- 
moignde à l'occafion de mon Sacre & Courùn- 
nement, qui Je firent haer avec bout ce que 
pouvoit uajuuter de Polùpé & de folemnitd la 
préfencede N. T.S.P. te Pape, Chef vifible 
de VEglife Univerfelle. Les accltamations, 
gui mont accompagné pendant & après cette 
augufle Cérdmonie , ont pénétré mon coeur 
d'un fentiment profond, qui ne seffacera za- 
‘mais. C'fl pour obtenir de VEtre-Suprème 
gui protége fi vifiblement d' Empire, qu'il at« 
rache à l'Ouaion fucrée, que je viens de recen 
vair , toutes les grdces-que ma confiance en fa 
divine bonté me fait efpdrer; qu'il m'accorde 
la prudence,la première vertudes Souverainss 
&P qu'il maintlenne mon Peuple dans la paix 
& la trangquiltitd, qui feront tonjours le plus 
cher objet de mrs foins , & dans Le:guelles 
j'envifagerai toujours la plus foiide gluire de 
mon Règne, que je défire gu’il foit fait des 


- Prières publiges dans toutes les Eglifes de 


LEmpire. Je vous fis done cette Lettre pour 
wous dire de faire chanter le Te- Deum dane 
celles de wortre Diocdfe, F que vous ayez * 
convier aux Prières, qui fe feront dans votre 
Egtife , tes Autoritës gui ont accodtuml dus 
fifler à ces forres de Côrémanies, Slik Glwerfk 
prie Dieu, qu'il vous dll, Mons. L'E v&- 
QUE, er fa fuinte digne garde. * 
(Signé) NAPOLEON. 


, Uae autre claffe de Témoins du St- 
cre, compofte des Cotonelé de’ lArméë, 
a r:cu du Maréchal Alurat , Gouverneut 
de Paris , aprês les Fetes du Couronne- 
ment, les adieux fuivans, adreflés à cha- 
cun de ces Ofliciers Supérieurs. °° 


… MONSIEUR Le COLONEL , $. M. 
L'Empereur vous a appelld à Patis pour afifler 
& fen Sacre & à fin Couronnement. lia vilt 
lu s'environner , dans unt circonflante auf 
mémorable, de U’ Arsmnde eutière. Ce grand 
oeuvre efl confomrdë. dfrès avoir rempli la 
mifign bonorahte , dont vous étiez chargd, 
celle de reprifeiter U Arinde , vous retourner 
dvatre Corps : Maintenez-ylehonefbrit , qu’g 
manifefié, dans la Capitate de l'Empire, la 
D*putarion qua vous y aviez amênét. S. AM. 
m'a chargdde vous temolgner fa futisfalion 
particulière: F'yjoins Vexprefion-de'la mien- 
ne. & je partage avec inus les Habitans de 
Paris le regret de ne panvoir wons y Pofllder 
plus longtems.” _ CSigné) J. Murat.” 


s, A-peineavoit-on la. Nouvelle. du pa fTa- 
ge de S, A, Imp. Mee Bonaparte, Mère de 


“Empereur, per le ci-devent Piëmont, VIldtel du Snetcer Lucien Borapari’ 
qu'on a apprisfon retour d'4rafie à Paris. Yun de fes Fils, ” DI 
Elle eft arrivee Mercredìi , 28. Frimaire, » Cinq Pp. c. ecnf. 58. Frances. Aaiof 
en cette Capitate, où elle eft descinduë à de la Banque de France, 1150, Francs. ú 








een en ee me ane —_ 


Les FABLES CHOISIES DE LA FONTAINE, 6. Vol. in 8v0, Edition de Luz; 
ornée de ccLxxvi. belles Eflampes gravées par Punt @ Virkeles, & qui fe diftingue® 
plufieurs autres Editions, tant” par Vexcellence des Gravures que par lu fupérioriré de pest 
cution Typographique, &c. &c. L'occafion de fe procurer cette belle Edition de cer Ou*4 
ge unique €& célèbre au prix de f 14. — Jur Pap. ord., & de f 18. — fur grand paf 
relié proprement en Carton, va ceffer le dernier du mois courant de Décembre. Le Libraëf 
TJ. vAN GuLikK à Amfterdam, a@uellement Propriétaire de VEdition annoncée des Fab) 
choifies de la Fontaine, avertit le Public, que, content du débit qu'elle a eu aux Jus- A 
Prix , € pour en témoigner fa reconnoiffance @ ceux qui bont achetér , il efl fern ément ij 
féoludene plus en vendre d'Exemplaîres, après le mois courant de Décembre, qu'à raifd 
de f 42. — fur Pap. ord. © de f 6o. fur grand Pap. Teus les Iutêref]és peuvent y compttf! 
EP les Libraires refpcifs font priés de renvoyer, à l'époque du Nouvel- dn , tuus les Ex” 
plaires qui pourroient alors leur refter encore non-vendus. 

ToccuerrR & Comp. à AMSTERDAM préviennent les Porteurs des Obligations de 
V'Emprunt , fait en l'année 1780, par bentremife de la Maifnn de Mefficurs Casas 6 
Comp. à Amfterdam , pour ha ci-devant Compagnie Guipuzcoana de Caraques, aguelt 
ment Compagnie Royale des Filippines 4 Madrid, qu'i/ fera vaquê après le 1. Farvier 1805 
chez leurs Caiffiers CuYk vAN Mieror & TereTrrerone, au Pavement des Coop”) 
d'intérêrs du dit Einprurt échéant À cette épogue , pourvu #taunmains qu'ils n'appartieunt® 
pas aux Obligations, dont le rembourfement a été précbdemmert anrouncd. 

EcueniQuve & Comp. à AmsTerrvAM averzifent, gu'au 2, Janvier 1to5. @ kh 
ivurs fuivans on vaquera chez les Caiffliers Gerrit Murren @& Fits an pav mert drs 
Coupons d'inté: Sts, échis alors fur les Obligatinns non -converties de la feconde Negociatit® 
pour les Canaux d'Arragon € Taufte par NicoLas D'ECHENIQUE, 

‚Par ordre de la part de S. NI, le Roi de DaNeEmaARC & de Norwiacuer €. ge 
€. Fon avertit, que depnis Dercredi 2. Janvier 1805. fl Sera vaquê tous les fours, dpi 
ve heures du matin jusqu'd mili, Cexcopté les Samedis €” Dimanches,) au Comprar de }À 
con Duur & Fils à AmisTERDAM, au payement des Coupons d'Intérérs des Obligd® 
tions à la charge des Douanes Rovales Danoifes, de même qu'à délivrer de nouveaux CH° 
Pans pour les Obligations , dont.on n'a pas défiré le rembourfernent, 

Par ordre dela part de S. DI. le Rus de Danemanc ® de Norwieue We. PE 
&e. Fon avertit, que depuis Mercredi 2. Janvier 1Jo5. il fera vaquê tous les jours , dept 
g. heures du matin jusqu'à mids, Cexcepté les Samedis EP Dimanches,) au Comproir de JA 
con Durr & Fils à AmsTeRrRDAMm, au payement des Coupnns d'Ir.térêts des Obligd’ 
tians renouvelldes, à la charge de la Banque Rovaur DANOIsE à CorPenuA 
SUB, échtant au 1. Janvier 1805. & Payabhties, fuivart leur teneur, chez ABRAHAM g 
S1M Éon Boas à La Have. Ms rem:bnurferont en nêre tens les anatre Obligationss 
ciacune de f 5oo, & les 131. autres Obtigattons , chacure dr f 1ooo. forties rembhourfabkS 
uu 16e Tirage, fait en p'étence du Notaire G. vaN Kerver & Tenmcinsà tn ILAYE 
pour être payées aprèsle 1. Janvier 1805. avec une Prime de 3. pour-eent. €£ dunt les N* 
méros ont b:é indiqués dans diverfes Gazertes Holtandoifes pendant le mois d'OYobre dernitf’ 
‚A verdre une Campagne, fituée A un quarr de livuë de, Casse r en Heffe , dans 4fé: 
des plus belles pofitions , qui entourent cette Röfiderce, On x trouve une Maifon de Mait'f- 
bien arrangér , Fcurte , Romife , Erables & Granges nécefaires à PEconomie rurale, 4 
Maifon de Jardinier, CS es Promenades pittoresques, On peut fe procurer des renfeignt 
mens witérieurschez T.C, Merz, Courfier & AmsTenRDAM, au coin des Voorbuté 
wal? Nieuwtftraat. Zes Lettres doivent être afranchies. 

Le 28. Noves:hre ef mort à BAru, en Ang'eterre, Dr, ArcHiBarD MACLAINE! 
ei-devant Pajleur de VEgl!ife Angloite à ta IL ye, Wecodd à !dge de 83. ans. 

pn mm rna an ve NEE Vinden see mee er ene ndgn - 


A LE YDE. par } C. Terrier WES TMULLER. 
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EXTRAIT d'une Lettre de GiBRALTAR du 8, Novembre ( par la voye d’Angleterre, ) 
en A Fièvre maligne, qui eft venuë défoler cette Place, ainfi que plufieûrs Pua 
ces Efpagnoles voifines , a maintenant parcouru la nôtre d'un bout àl'autre, de 

maniêre qu'il n'y refte point de Maifon, dont les Habitans n'en aient pas été 

N atteints. Le nombre des Morts, Vi&imes de la Contagion, s'eft heureufe- 
Vent diminué beaucoup , mais monte néanmoins encore Àà quatre ou cinq perfonnes par 
Our, La Fievre continuë jusqu'ici d'exercer fa fureur parmi les Troupes, campées dans 
A partie Mtridionale de notre Rocher; & l'opinton générale des Médecins eft, que le 
Al ne ceffera pas, avant que tout le monde, jusqu'au dernier ladividu , n'en zic éé ac- 
tue. C'ett à-préfent une chofe clairement prouvée, que ce mal eft la même Fièvre 
Peftilentielle, qui a régoé dans les Indes-Occidentales depuis 1793 ; & il eft remmarquabie, 
le les feules perfonnes, qui échappent ici à la Maladie commune, font celles qui ont 
Ni la Fièvre maligne, fuit dans les Indes-Occidentales , foit à Philadelphie ou à Malaga. 
Ë n'y a pas non plus d'exemple en cette Place d'une perfonne, à laquelle la Contagion 
® foit communiquée ici une feconde fois. Elle n'en a pas moins-enlevé plus d'un tiers 
les Habitans de Gibraltar. Toutes les perfonnes, qui arrivent nouvellemenc, font infaíl- 
blement attaqués du mal, & y fuccombent d'’ordinaire. Plufieurs Familles, qui, vou- 
Ant fair la Contagion, étoient allées fe camper hors de la Place avec les Troupes, ont 
Sénéralement été atteints de VEpidémie aufli-tôt aprês leur retour en Ville, Parmi les 
Perfonnes , mortes de la Fièvre maligne ces jours derniers, on diftingue , outre quelques 
Mciers & Meédecins de la Garaifon , le Conful Danois , M. Glynn, & le Confu! 

Wpérial, M. Gazzo. ” 
EXTRAIT des Nouvelles de VieNNe du 8. Décembre. 

‚5 S. M. PEmpereur des Romains & d' Autriche s'eft rendu ce matin à VEglife Cathé- 
| drate de Saint-Etienne dans la plus grande pompe, poury remercier le Ciel du nouveau 
luftre qui vient d'être ajouté à la Monarchie. Le Cortége étoit coppofé des Confeillers 
lntimes, des Chambellans & des Officiers de la Couronne. Chacun d'eux avoit une Voi- 

| ture de Gala, attellée de fig Chevaux, & fuivie de Laquais revêras de livrées magnif- 
Ques. La Famille Impériale oecupoit les Voitures, dont elle fe fert dans les grandes 
Cérémonies. Après avoir entendu uu7e- Deum en Mufique, compofé par le célèbre Sa- 
‘derg après la Paix de ZLuneville, mais que les circonftances d’alors ne permirent pas d'exé- 

Cuter , teurs Majeftés font retournées au Château, ” 

„… Le Cortêge eft parti A so. heures da matin du Palais Impérial, & s'eft rendu, zu 
Ton de toutes tes Cloches de la Ville & des Fauxbourgs, ú la Cathédrale, en paflant par 
Plufieurs Ruës & Places, toutes occupées par les Troupes de ligne & la Milice Bovur- 
Beoife, La marche étoit ouverte par un Détachement de Cavalerie: Suivoient deux Po- 
fliltons, précédant, dans leurs Voitures de Gala, attellées de fix Chevaux & accompa- 
8nées de leurs Domeftiques à pié & en grandes livrées, MM. les Chambellans: Ferdie 
hand, Comte de Palfy; Jean, Comte de Trautmansdorf; Nicolas, Comte d'Eflerhacyj. 
Jean, Comte de Palfy; Rodolphe, Comte de Collorédo - Mlansfeld; Prosper, Prince de 
Linzendorf; Aloïs, Prince de Bathiany; Paul, Prince d'Eflerhazy; & Pofeph Prince de 
Lobkowits; ainfi que MM. les Confeilters Intimes ; Edouard, Comte de Collarto; Rodol 
Phe, Comte de /Vrhna; Antoïne , Comte d’ Appony ; Pofeph, Comte de Palfys Antoine, 
Comte de Cohary; Fofeph, Comte de Dietrichftein ; Fofeph, Comte d'Erdody; Frasgois, 
Comte d'Lfterhazy; Fofeph, Comte de Seilern; Charles, Comte de Zichy: Aloïs, Comte 
'Ugarte; Ferdinand, Comte de Trautmanstorff3 Frangois, Comte de Zichys Charles, 

omte de Zinzendorff; Charles, Comte de Palfy; Antoine, Comte de Schaffgetfêhe; Léo. 
Pold, Comte de Kollowrath; & Adam, Princé de Stakremberg. — Venoient enfuice le 
Livrée de la Cour, les Employés des quatre Grandes- Charges de la Cour, lês Pages, 
& lee Echanfons, tous en Gala & à pié; L. A. Royates, les Archiducs préfens 
Vienne , dansleurs Voitures à fix Chevaux, & accompagnés deleurs Grands- Matcres & de 
Charbellans à Chuvals la Voiture à ús Chevaux de 1, M. [mpériales & Royales. u 


Dursière ia Voirare de Leurs Maietés fatvolent à Chaval M, le Prince de Lizne, TL 
fentaat le Grand-Chambeltan; ie Prince de Kaunitz, Viez- Grand- Ecuyers le Lanig®. 
ve de Furfleinberg, repréfentant le Grand- Mirre des Cuerémonies de S. M. ’Enpúrat 5 
cees & enfuire le Prince Charles d' dluersperg, Commandant de la Garde des Archerss 
Prmce Nicolas d'Lijlerhazy, de la Garde Hongroife; & le Come Wenceflas de Colvorédl* 
de fa Garde des Zrabans; Les Gardes Trabaus, portant leurs Hailebardes , marchoiëf» 
à droite & À gauche des Voicures de la Fauille lumpériale, Suivoit un Derachermunt €” 
la Garde Nobie des Archers, & un autre de ja Garde Noble /longroife. Venoit nf? 
dans une Voiture de la Cour, atteliée de fix Chevaux, la Comtetle de Wratislau, GOB, 
de- Maîtrefle de la Cour de \’{mpératrice, & après elle, en deux Voitures de la Cour $ 
fix Chevaux, les huit Dames da Palais. La marche étoit fermée par une Compagnie dt: 
Grenadiers & un Dérachement de Cavalerie, * 5 
5, Lorsque S. M. eft arrivee à l'Eglife, le Te- Deum a été entonné, & le Bataillon d 
Grenadiers , qui étoit rangé devant VEglife, a exécuté pendant la Cérémonié trois 59” 
wes, auxquelles ont répondu les Canous du Rempart. be Cortège s'en eft retourné da): 
le même ordre au Palais Impériat. ” Ì 


De FraNcroart, le 19. Décembre. Daprès des avis du Nord, donnés pour cet 
tains, te Frère aîné du dernier Roi de France, le Comte de Lille, va transporter 08. 
Domicite de la Pologne Pruffienne fur le Territoire Ruffe. Ce Prince, de retour à Marj?’ 
vie de Ventrevuë qu'il a Euë Â Calmar avec le Comte d'Artois, doit être ur le point de: 
quitter avec toute fa Suite le féjour de la première Ville, pour fe rendre à Riga & yrên 
fider desormais. Néanmoins le Monarque Rue, en ouvrant fes Etats au Chef atu-l de 
la Famille des Bourbons, ne paroît point avoir voulu ly recevoir d'une autre maniëf? 
que S. M. Pruffienne ne Vavoit reu dans les (tens. Ceci fembie fuivre manifeftemen? 
d'une circonftance rapportée, il ya deux mois environ, par tous les Journaux, & pios 
encore d'une Pièce que les Feuilles de cecte partie de "Empire Germanigue viennent dé 
publier à lappui de cette circonftance, Il s'agit du refus, qu'on a dit qu P'Empereuf 
de Ruffie avoit fait de permertre-dans fes Erats les Conférences, qui ont eu lieu nouvel 
tement en Suède entre plufieurs Princes de la Famille des Bourbons far des intérèrs fé 
creéess Ex la Piëce qui vient d'étrs publiée & dont on rapporte le contena à ce faif* 
c'etla Lerre même où le Monarque Ruf -auroic exprimé au Comte de Zille ua femblâ”, 
ble refus, En voici la teneur. 


‚, M. te Comre, C'efl avec Peine que j'ai ou, par votre Lettre, datde de Varfovie du: 
1%. Juin, laréfolution que vous avez prife. Si j'en avois Erd inffruit d'avance, ainfi Jut j£ 
tai défird , mon amitid pour vous @ ma franchife ordinaire m'aursient dererming à vous di” 
Muader de ces dlmarches, qui, das ta crife actuelle, loen de vous Etre d'un avantage rele 
ne peuvent qe dunner à vos Ennemis de nouvsites armes contre vous, & les engager à vendf 
encore Plus difficile Verdcution de vos projets qu'elle ne V'eft dljd dans ce mement. Sars mé 
gauloir méler , au vefle , d'affuires qui ne me regardent point directement , je ne puis cepondart. 
me préter, M. Le COMTE, dà la propofition dont vous m'av:z fait Vouverture, & ij: né 
dois pas vous cucher, que Voffre, que je vous ai faite, & que je répèt- ici, Fravair, oft? 
d'un afyle dans mes Etats, au cas que vous ne puifiez refter ailleurs, n'a dré Fatre que dut 
la vub „2 oous procurer vre retraite paistdle & trangnille, dans lavnelte il we pourrait cr 
guetban d'une démarche teile zue vous ta mêdirez. J'ai cru, M LE COMTE, devoir vasÂ 
Parser Ò ce fujet fans retenu, G je [wis perfuadt, que ni Vinipofpdilie' d'eatdcurer er Ru de 
wes deffeins , nitie point de vuë dont j'envifage la chofe , ne vous fers douter du déjir pur je 
de vous donner en-toutc autre occafion des.preuves elitdrdes de la confiddration la plus diit 
guée , avec laquelle, &c. ze 

‚Gn sars, qu'il a été conclu une Convention entra la France & le Prince de Naf15 
Ufingen ‚au fujer de PIfle du Rhén de St. Pierre près de Mayence, qu'on fcait avoir erf 
peeupée per des Troupes PFrangoifvs en O&obre dernisr, 

„SUITE du PRojeT De CONVENTION /kr VORroi de Navigation du Rhin, Ge 

LXXXIF Lorsqu'un Receveur, Concrôleur, Vifitenr ou Commis aux Ecritures aura €£ 
provifoircment fuspend: de fes fon@ions dans les cas & de la maniër: énoncés dens les AF 
els 62. & 63, la moirië du. TPrairemene fixe & des vemifes , dont il auroit dû jouïr, pende 
que durer: fa faspenfion,, aprartieedra à la perfonne commife pour exercur à fa place. £ 
tanchere lauteg moirig dans je cas où fa fufpenfion ne furait pas convertie en defkitution P 


er 


vAucorité compétente. S1, au contraire „ la deftirution eft pronancée „cette moitié fera Je 


_ 


Sér dons Ja Cauite des retwaites Crabtie par Ies précédens Asticlas. 


SKIL, Au moyen des Traîtemens fixes & remifes, détermiaës par-les dispofitions ptés, 

eutes pour les Receveurs, Vititeurs & Comainis aux Beritures attvachés à VOstroi de Na- 

ietton ‚ &« confvrmement au Serment, dontla Formule eft rapporiée ci- deflus …itcft defen- 

oh tous & à chacun d'eux d'exiger, de demander, recevoir ou retenir à leur protat parti- 
ter, quoi que ce puife être, fuit eu argeut, foiten nature, fous aucun précexce, même 

Mme témoignage d'affcétion & de reconzoifance de la part d'aucume perfonne intéreflée à 

a \vigation du Akin, a- peine de privation d'un mois de Traitement pour la première fau- 

‚de fix mois pour la feconde, & a pein: de deititution peur la broifieme. Ì 

eh. XXXIV. Nul ne fera adinis a exercer d'Ewaplor dans l'Ocrvi de Nav:garion, qu'il ne (ga- 
& parler & écrite en Langue Ailemuitdes il devra y avoir dans chague Barvau ua Em,luyé 
Moias qui tgache parler & écrire en #raungvis. 

gEK ve Le Dirc&teur- Général, les Iuipectvurs, Receveurs, Con:ròivurs, Vineurs & 

gemee aux Bericures ne pourront exercer en meme tenis aucun autre E.oploi, X, s'ils en 

KGeptent quelqu’un, il fera pourve a leur remplacement. 

| LXXXVI. Les Receveurs, Contrôlcurs & autres Employés feront tenus d'exercer par euX- 
mes tes fonctions qui leur feront configes 3 ils ne pourront fe fatre fuppleer , même, 
ùr an court efpace de tens , que du conïextement par éerie du Direeteur - Géncral 
heine de deftitution. 

XXXVII. Les Receveurs da Droit d'Oâroi fourairont, avant d'entrer en exercice , un. 
Cauwioanement égal aa moins à ce que la perception. dont ils feronc chargés, fra réputée 
&voir rendre A un taux moyen pendant deux mois. Le Cautionnement fera contticué fur dea 
lens immeubles (itués fur la rive du Fleuve , habirée par le Receveur. 1 fera érablien la 
Meilleure Forme fuivant les Loil & ufages des localités, & il fera discuté & regu parle Di-. 
teleur Général de VO&roi. En af 

LXXX VII. Les Bateaux, Barques & Nacelles, employés à un fervice quelconque.relatif 
Wipro d'Odroi, porceront, lorsgu’ils feront ainfi employés, un Pavillon mi-parti aux 
Auteurs des deux Empires, dont l'utage eft interdit à tous les autres , fans aucune ex- 
Ception. Les Embarcarions , portant ie dit Pavillon, pourront feules, & exclafivement & tou- 
tes anrres , aborder, pourfaivre & arrêter , dans toute M largeur du cours du Rhin & fur le’ 
valwez, comme fur lune & l'autre rive indiftintement, les Bateaux , Kachts, Diligences 
Ü'eau, Bargues, Nocelles ou Radeanx, queds qu'ils foient, pour €D examiner ics Papiers 
en incerroger les Conduêteurs & exiger le payement des Droits d'O@&roi, comme aufli. pour. 
Gbrenir réparation des infra&ions faites aux Réglemens relatifs à l'Oetroi. Pourromt Ce- 
Pendant les Empioyésdes Douanes des deux Rives pourfuivre refpeivement, dans leurs eaux 
Cs Barcaux qui, ayant commenué des verfemensfrauduleux, chercheroient à fuir fur le Fleuve. 

LXXXIX. Le Dire&zur- Général, les Ta'pvéteurs, Receveurs, Contrôleurs & autres Em-” 
Plc yes de V'OAroi de Nevigstion, porteront un Uuiforme, gui ef réglé ainfi qu'il fuit: Pour 
toa<, Hebit à la Frangoife de drap bleu foncé, V.rte & Cutotre jaunes, avec boutons portant 
e mae Aheuus, Chaneau A trois curhes, ganfe d'argent & bouton pareil à celui de P{tabit.’ 
Pour 1e Diretteur- Général , broderie en argent au catler, aux perxmens, aux pattes & atr- 
tour des poches; Velte & Culotre nnice : Le defin de la broderie reprefentera un cable entre-. 
lacs 1 Feuilles de plantes zquatigues. Pour lee fníp &rurs, même braderie en argent au 
Caller & aux varvmens. Pour des Receveurs, un galon double en argent au coller & aux pa- 
Femene de treize millimètres de largeur. Pour les Conerôlcurs , un. galon imple au collect &. 
Aus oaremene, Ponr tes Vifireurs & Commis aux Ecritures, un gston fimple aux paremense 

X Sar tonre Ember:ation naviguant far le Ahin, fera infcrit, en un lien apparent & en 
Carustare. difka&s & bien vifshles, le nom de la dite Embarcerion, celui du lien où rénde 
In pertonne.à vui elle appartment, & le nombre de (uincaux de cinq Myriagrammes gu rile: 
et fufcepehle de norter. IM eft accordé fix mois, à compter de Vonverture des Burssur de 
VORroi, pour remplir verre formalité. Cette épogue pallée, toute Embarcarien, pour lee 
Quite e'te n'aura pes été remplie. pourra Crre retenu en pe'Fyat devant un dee Bureaux de 
PO&roi, ou. f elie eft rencontrée par un Bateau perteut Pavillon de VO&rai, jussue c@ 
Qer'elte ait nayé ane amende de douze Francs. Les amerdes de cetre efpêce feront partagdes 
do monière faivanrez deux tiers appartiendront aux Vifreurs,. & un tiers aux Canoriers Ju 
Ba-au d'ORroi, à Is diligence Angvel ta dies Eenbarcation Aurs ár rerenné, „… 
SKI Sur on tes Barcaux & Barques, navigiant fur le Rhin, il devra fe trouver nn N= 
nif te, qui vontiendra 10. ie nom de F'Einbarvarinn; 20. les noms & domiciles des Profrit- 
titres de fa dire Embarcations; 3e. ceux du Bare ier charz4 de 1: eonduire; go. Vénumérarion: 
& Ia dSfrgnuian des efoèces, quantité & naide des Marchandifex, qui y font chargées. Te 
Maniffte fra igné du Barclier- Conduétrar: cet A: fera rédigé & figné avant le dénart de 
PE mtr arion du hieu. où elle aura dre primitivement chargée. Si le Conân@eur de la mé. 
me Enbar orion vient à y-charger: dans le cours de fon ersijet, des D' nedes ou Merchandi- 
fes, il en fera mendion par fapp!émentà la Fnite dn Manifcfte genera" du Chargrmene 
® la marge ni entre les lignes, le tourt fans blane ni interval?s. Les -& nofitione de 


.% von 
Cet rde 


ale fant cônimunes aut Trains Be bois @ Rudeauxe Les Mamibeftes, Gont its fercnt sevoas- 


gagnés, indiquero le lieu où ils ont &té formés, les autres Trains qu'on y « réuniss A 
fpèce & la quantité des bois dont ils font compofés ,,& les Marchandifes d'autre nature qU ef 
auroit mifes fur ces Trains ou Radeaux. Néanmoins une Lettre de Voiture tutlira pour le 


Batcaux du port de moins de 5o. Quintaux. 


XCIE. Le Manifefte , dont il ett parlé dans l'Article précédent, fera exhibé par le Cond®” 


&eur de P’Embarcation ou du Radeau, à fon paffage devant chaque Bureau de l'Ocrois & 
fera vifé par te Receverr & Ie Controleur, Les Employés de l'Octroi en Uniforme, cmbât 
qués fur un Bateau oa Canot portant le Pavillon de lOctroi, pourront exiger auffi la rep:© 
fenvation êe ce Manifette de tout Conducteur d'Embarcation, en quelgue endroit du A}! 
qu'il foit rencontré. Le principal Employé vifera le dic Manifefte, ainfi que les Déclaff 
vans eklitionnelles qui pourront s’y trouver, fe tout fans blanc ni intervaile ; il fera mentië 
dans ce Lita du lieu da Fleuve, du jour & de l'heure où il laura appofé. Les Wijus, doö! 
il vient dere parlé, ne donneront lieu à aucuns fraix. 


XL. Le Droit d'O&roi fera pergu d'avance & A raifon de la diftance à parcourir. Ainfi» : 


torsqu'une Embarcation paflera devant un Bureau de l'Octroi, la dite Embarcerion payer* 


pour is drttance entre ce Bureau & te Bureau fuivant, fans qu’il puiffe ricn être exigé povf 
la iftance qu'elle aura parcouruë, dans le cas où elle auroit pris {on Chargemententre le pré 
celent bureau & celui où elle acquittera le Droit; réciproquement, il ne fera fait aucune die 
minunen fur le Droit, dans le cas où le Bateau devroit êcre décharge entre le Bureau où e 
Drait Cera acquieté & le Bureau fubféquent, Néanmoins, par exception & à raifon de cé 
qu'il n'eft point érabli de Bureau d'O&roi à Strasbourg , les Enibarcations & Trains, desce” 
dant le Ahin & partant de cette Ville & des autres points des deux Rives, fitués au-dedvf 
de Neubourg, paycront au Bureau de Neubourg le Droit d'Oétroi ponr la diftance parcot’ 
Tuë, laquelle fera toujours comptée comme s'ils Etoient partis de Strasbourg. 
(Le refle lOrdinaire prochain.)) 


pe 


EXTRAIT des Nouvelles de PARIS jusqu'au 2. Nivôfe 23. Décembre.) 

‚‚ Le Tribunat, après un tong ajournement, s'cft réuni de nouveau le 29. du mois der” 
nier, fous la Préfidence de M. Fabre (de Aude.) Dans cette Scance le Triburac 4 
pris conpoiflance de toutes les affaires , qui s'étoient préfentées dans Fintervalle. On 9 
a lu divers Mémoires de Communes & de Particuliers, contenant des réclamations o} 
demandes, qui ont été renvoyées foit au Gouvernement foit aux Sc@âions de l’ AfTembiée 
Plufieurs hommages Liteéraires ont recu enfuite Paccueil accoùtumé, Il a éé donné 
communication de différents Meflages du Sénat, annoncant des nominations faites par c@ 
Corps. En vertu des choix faits par le Préfident du Tribunat d'entre des Candidats pré- 
fentés par les Seêtions , les Tribuns Faure , Girardin & Arnould ont été proclamés 
Préfidens des Seions de Légiflation, de l'Intérieur & des Finances, Enfin, M. Savoye 
Rollin, aa nom d'une Commiffion fpéciale, a fait adopter zu Tribunat, en la même Séan- 
ce, quelques Articles additionnels au Réglement pour l'organifation de l'Aflemblée. Ses 


réunions vont inceffamment devenir journalières, à loeccafion de la Seffion annuelle du 


» >» 


Corps- Légiflatif , qui fera ouverte par l'Empereur le 6. du préfent mois, 

„, Parmi les Négociations qui font à- préfent fuivies à Paris dans un moment où tant de 
Princes & Miaiftres fe rencontrent dans fes murs , fe trouvent celles relatives aux Concor- 
dats à concture avec le Saint- Siège tant par "Empire Germanigue que par la Suife. Les 
intérêts du dernier Pays à cet égard font discurés entre Pancien Land- Amman ZJelvéti- 
gue, Mr. d'Affry, &« le Cardinal-Légat Caprara; & le réfultat de leurs Conférences 
parott devoir être foumis à la fanttion du Pape pendant fon féjour en France, Il en fera 
de même vraifemblablement du travail concernant le Concordat de "Empire Germaniguë 
avec le Saint - Siège ; travail, auquel on annonce que VEleéteur- Archichancelier du dit 


Empire met avjourd'hui à Paris la dernière main , fe fervant, pour la réds &ion definitive 


de la plume de M. ost, Profeffeur à Afchaffemmbourg. — Le dernier Prince, lui- même 
Homme-de- Lettres, & connu par plufieurs Ecrits comme Philofophe fgevant, a affifté 
nouvellement à la Séance particulière de la Claffe d'Hittoire & de Lictérature ancienne$ 
de \Inftitut des Sciences & des Arts, dant il eft Pun des Affociés. ” 

„‚ A lVoccafion de arrivée à Paris de Son Alt. Impériale la Mère de 'Empereur, plu- 
fieurs Journaux ont annoncé, que le Sénateur Lucten Bonaparte y étoit attendu auffli dans 
peu : Mats cette Nouvelle n'eft appuyée fur aucun renfeignement auchentique, & le Sé- 
nateur Lucien Bonaparte fe trouve encore à’ Milan, * 

„, Cinq p. c. conf. 57. Fr. 6o. Centimes, A&ions de la Banque de France , 1150. Francs.” 
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